Conseil municipal de Toulouse - 25 novembre 2011

Avis sur la 5ème modification du PLU de Toulouse 

Intervention de Jean-Charles Valadier pour le groupe EELV

Chers collègues,

Cette cinquième modification du PLU a été l’occasion d'initier la réorientation de notre politique d’aménagement urbain de notre commune en vue de la révision en cours du PLU (Plan Local d'Urbanisme). Il s'agit de faire évoluer nos quartiers, y accueillir de nouvelles maisons, de nouveaux immeubles, des commerces, des services, en veillant à la mixité sociale, en respectant la qualité de vie des habitants actuels, en particulier les voisins des nouvelles constructions, en conservant et actualisant le riche héritage architectural toulousain.
C'est un grand débat qui s'annonce avec la population pour partager ces objectifs. Nous avons, à divers titres,  participé à la concertation menée quartier par quartier qui a associé les instances de la démocratie locale et les services de l’urbanisme. 

Par le passé, la politique d'urbanisme ne perturbait guère les toulousains, que cela soit par l'urbanisation des terres maraîchères de Borderouge ou les  immeubles déposés au milieu des  grands terrains qui jouxtaient les faubourgs. En cas de difficulté, c'étaient les champs agricoles des communes périphériques qui se transformaient en lotissement.

Le prix en a été la dégradation de notre patrimoine urbain, l'enlaidissement de notre paysage, la pollution de l'air et un  pouvoir d’achat grévé par l'automobile. 

Ce schéma là qui faisait fi de l'écologie urbaine posait la question de l’intérêt public. Mais aujourd’hui, quatre cents ans après Galilée, on sait que  non seulement la terre est ronde, mais qu'elle est aussi un espace fini.

Notre défi, face à la croisance  démographique, c'est de loger dignement tous nos concitoyens, tout en préservant notre capital agricole et naturel. 

C’est le chantier qui est en cours alors que nous entérinons cette cinquième modification du PLU : comment faire évoluer nos quartiers, y accueillir de nouvelles maisons, de nouveaux immeubles, des commerces, des services,  en veillant à la mixité sociale, en respectant la qualité de vie des habitants actuels, en particulier les voisins des nouvelles constructions, en conservant et actualisant le riche héritage architectural toulousain.

Car dorénavant,  il y a des habitants là où nous devons construire. 

C’est pour moi un changement de paradigme, comme ceux que nous devrons mener pour l’agriculture biologique, les énergies renouvelables, la biodiversité, la démocratie participative, l'économie sociale, une finance équitable… 

